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1-Derniers baguages : 
 
D’habitude les baguages se terminent dans les premiers jours de juillet. Cette année deux nichées tardives grandissent 
encore à Couëron sur l’île Thérèse et une autre à Saint-Joachim sur la maison en ruines de la Grolle. Le mardi 15 
juillet, nous sommes partis à deux, de bon matin avec l’intention de baguer les poussins de Couëron. Nous avions 
négligé le fort coefficient de marée qui avait inondé les prairies. L’échelle est lourde et la progression s’est avérée 
bien difficile sur le sol très accidenté recouvert d’eau. Le premier nid visité est situé tout en haut d’un frêne, 
surplombant un autre nid dont les jeunes étaient déjà partis depuis une quinzaine de jours. Impossible de placer 
l’échelle directement il nous a fallu installer un élément dans le nid du bas pour accéder à celui du haut. Opération 
demandant un peu d’équilibre mais qui a permis de baguer les deux cigogneaux de la nichée.    

 
 
2-Analyses ADN : 
 
Dans le cadre du programme de suivi des cigognes blanches validé par le CRBPO, le protocole de baguage prévoit le 
prélèvement de quelques plumes à des fins d’analyses ADN. Ces analyses sont réalisées par des étudiants de 
l’Université de Bourgogne, spécialité Biologie des organismes et des populations. Les prélèvements ont permis à 
Justin Dessonet de rédiger son mémoire de Master première année sous la direction du Professeur Franck Cécily en 
étudiant les variations de la sex-ratio, les conditions corporelles et le dimorphisme sexuel chez les poussins de 
cigognes blanches. 
 
 
 
 



3-Rassemblement en dortoir : 
 
Deux photos prises deux soirs de suite à Vue. Les cigognes se sont regroupées sur un arbre mort pour y passer la nuit. 

 
4-Bilan du suivi pour 2014 : 
 
Le bilan détaillé n’est pas encore rédigé mais voici quelques éléments en avant-première pour 2014 : 
116 nids suivis en Loire-Atlantique (100 en 2013) dont 89 occupés par un couple reproducteur (74 en 2013) et un à 
Saint-Dolay dans le Morbihan. 
296 jeunes recensés (202 en 2013 soit une progression de 46% !) dont 204 ont été bagués (158 en 2013). 
L’augmentation du nombre de jeunes est due à l’évolution du nombre de reproducteurs : +15 couples (soit une 
augmentation de 20%) et de la taille des nichées : 3,3 jeunes par couple reproducteur en 2014 contre 2,7 en 2013. 
 

 
 



 
5-Capture de cigogne adulte : 
 
Notre programme de travail sur les cigognes blanches prévoyait également la pose de balises GPS sur des oiseaux 
adultes pour analyser leurs déplacements, tant au moment de la reproduction qu’au cours de la migration. Nous 
butions sur la difficulté de capturer des cigognes adultes dans des conditions 
qui ne les feraient pas quitter leur site de nidification (donc pas de capture au 
nid). Après des heures de veille et de nombreux essais, nous venons de réaliser 
notre première capture à l’aide d’un filet propulsé par un engin « net-gun » 
qui tient du tromblon modernisé! C’est à bord d’un tracteur au cours d’une 
séance de fauche qu’Hubert a réussi à capturer une cigogne parmi la trentaine 
qui se nourrissait des insectes dérangés par le véhicule. 
 
Cette cigogne porte déjà une bague avec la combinaison AIRU et est bien connue. Elle est née à Châteauneuf 
(Vendée) en 2007 et niche sur un pylône HT au Drélif à Montoir-de-Bretagne depuis 2010. Avant d’être relâchée, elle 
a aussitôt été équipée d’une balise qui a commencé à émettre et fournit régulièrement sa position. 
 

 
 
 
Cartes du 25 juillet donnant la position de la cigogne  AIRU. Pour l’instant, elle reste à proximité du nid qu’elle a 
occupé au printemps. On attend avec impatience de voir si elle se décide à migrer. 
 
6-Contrôles de jeunes cigognes baguées cette année : 
 
Deux cigogneaux, bagués cette année sur l’île Thérèse de Couëron le 26 mai  ont déjà été contrôlés en Sud-Vendée :  
Le cigogneau avec la bague FALE  a été contrôlé dans la réserve de Saint-Denis-du Payré le 28 juin et celui avec la 
bague FAMR, a été observé sur la commune de Moreilles en Vendée, pas très loin de Luçon le 19 juillet. 
Probablement des premiers départs en migration.  
 
Moins chanceux, le cigogneau bagué FADP, né à Trignac sur le pylône de Bout D’Aisne, a été amené au Centre de 
soins de l’Ecole vétérinaire le 7 juillet  par les pompiers. Mais avec de multiples fractures aux pattes, des ruptures 
ligamentaires et tendineuses, il a dû être euthanasié à son arrivée. 
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